
10 LES ALLÉGRESSES

II'.

pôrellfe doht elle vous était redevable !'

Par cette allégresse, obtenez-moi d'estimer

la grâce de Dieu comme elle le mérite, de la

préférer à tous les biens du monde et d'en

désirer sans cesse Taocroissement parla média-

tion de Marie qui en est la mère et la dispen-

satrice.

Gloire au Pare, etc.

Priez pour nous, etc.

IV

bonne sainte Anne, la naissance de Marie,

votre enfant bien-aimée, annonça la joie au
monde : c'était l'étoile du matin qui brillait au
milieu des ténèbres ; l'aurore pure et douce,
messagère du divin soleil de justice qui devait

éclairer tout homme venant en ce monde et di-

riger nos pas dans la voie du ciel. Mais qui
pourrait comprendre, bienheureuse mère, le

bonheur dont vous fûtes inondée en ce jour,

lorsqu'il vous fut donné de comtempler et de
serrer sur votre coeur cette enfant de miracle,
l'objet des complaisances de la Sainte Trinité.

Par cette allégresse, obtenez-moi, sainte
mère de Marie, de naître aujourd'hui à une vie
tDute nouvelle, à une vie de joie, d'espérance,

de
m^
poi

fc" .'<V>,N..

m

j^wM-p.-^— :——•» ... pvmiiJViif


